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Dépistage groupé, démar-
rage du fonctionnement
de la Maison d'Alice et ex-
tension de la détection
précoce dans l'arrière-
pays forment, entre autres,
l'ensemble des activités
déployées, cette année,
dans le cadre de la 3e
édition de cette cam-
pagne d'information, de
sensibilisation et d'incita-
tion au dépistage des can-
cers féminins, mise en
œuvre par la Fondation
Sylvia Bongo Ondimba
pour la famille (FSBO).

POUR la troisième annéeconsécutive, la FondationSylvia Bongo Ondimbapour la famille (FSBO)vient d'organiser la cam-pagne "Octobre rose" vi-sant à informer,sensibiliser et inciter audépistage volontaire etanonyme des cancers dusein et du col de l'utérus.Comme lors des deux pre-mières éditions, la mobili-sation a été, à nouveau, aurendez-vous cette année.Plusieurs femmes se sont,en effet, rendues dans leshôpitaux et centres médi-caux pour être fixées surleur état. 48 unités de dé-tection précoce ont étéinstallées et équipéesdans l'Estuaire, le Haut-Ogooué, le Moyen-O g o o u é ,l'Ogooué-Maritime et leWoleu-Ntem.  Cette fois-ci, dans le but deresponsabiliser les ac-teurs locaux (institutions,entreprises, associations,groupements de femmes,etc.), des séances de dé-pistage groupé étaient or-ganisées pour permettreaux employées de struc-tures identiques deconverger ensemble versun même centre médical,et d'avoir un créneaudédié. Une trentaine d'en-tités associatives ("Défisde femmes", "Mille et une"ou encore "Cris defemmes") ont eu à effec-tuer le geste qui sauve. Du côté des entreprises et

des agences publiques, leRadisson Blu, la Caistab etl'Aninf se sont égalementpositivement illustrés enorganisant des séancesd'information auprès del'ensemble des salariés.
INNOVATIONS* Cepen-dant, le lancement des ac-tivités de la Maison d'Alicereste l'une des plusgrandes innovations decette campagne "Octobrerose" 2016. Plus d’un anaprès le démarrage de sestravaux de construction,elle a ouvert ses portesavec une cellule de dépis-tage. Près d’une quinzainede patients de l’Institut decancérologie de Libreville(ICL) et leurs accompa-gnateurs y trouvent ac-

tuellement du réconfort, àl'exemple de maman Hen-riette, première pension-naire, et Juvenal, quiaffirment avoir découvertun "havre de paix" et unespace avec tout l'accom-pagnement nécessairepour obtenir la guérison. Projet phare de la FSBO, laMaison d'Alice est conçuepour recevoir les maladesdu cancer venant deszones reculées et ne dis-posant pas d'options d'hé-bergement à proximité oudes moyens de transportfiables pour suivre leurtraitement en continu àl'ICL. Le patient s'y re-trouve réinvesti commevéritable acteur de sessoins, en bénéficiant d'unensemble de prestations

(acupuncture, onco-esthé-tique, conseils hygiéno-diététiques, activités degymnastique douce enca-drées par un kinésithéra-peute, accompagnementpsychosocial, etc.). Par la gratuité de l'ensem-ble de ses services, la Mai-son d'Alice envisage derépondre à un contextesocio-économique difficilepour les malades, en leurapportant une qualité deprise en charge et de suivi. L'autre nouveauté ausside cette troisième éditionest le déploiement d’uneunité mobile dans les pro-vinces, avec le concoursde l'Hôpital d'instructiondes armées Omar BongoOndimba et de l’entre-prise Olam Gabon. Ainsi,

plus de 500 femmes deMouila ont pu vivre l'ex-périence d'Octobre rose etbénéficier, pendant quatrejours, des soins des pro-fessionnels de santé. 
« J’ai été sensibilisée à tra-
vers les sms et par le biais
des programmes télévisés,
alors que je prévoyais d'al-
ler me faire dépister à Bon-
golo. Je suis donc très
satisfaite, car j’ai pu faire
d'une pierre deux coups :
effectuer le dépistage et
faire des économies. En
plus, les explications des
médecins ont été claires et
précises. J’en ai profité
pour en parler à toutes les
femmes de mon équipe»,confie Emma, chefd'équipe élite pour Olam,heureuse d'avoir pu ren-

contrer les membres d'Oc-tobre rose. Marie-Claire et Nathalie,deux ouvrières agricoles,disent, elles, ressentir dubien après avoir été fixéessur leur sort. 
MESSAGE D'ESPOIR* Ilfaut également noter quela participation deséquipes de la FSBO, du 2au 4 novembre dernier, aucongrès de Paris (France)est un palier supplémen-taire dans la bataille duprogramme "Agir contrele cancer" de la fondationde la première dame duGabon. Le ProfesseurSimon Ategbo, directeurdes affaires médicales duCentre hospitalier univer-sitaire d’Angondjé, et SanaDigombé, directrice de laMaison d'Alice, y sontallés présenter les actionsmenées dans notre pays etles avancées en matièrede prise en charge. Avecun message d'espoir : lapossibilité de guérir ducancer lorsqu'on s'y prendrapidement. Parce que dé-tectés tôt, 80% des ma-lades du cancer trouventla guérison.Des résultats et des sonsde cloche qui indiquent laportée de la campagne"Octobre rose" au fil desannées, et l'adhésion po-pulaire à chaque rendez-vous. Le bon côté de l'initiativeest que le dépistage pré-coce des cancers du seinet du col de l'utérus a étérendu possible chez plusde 27 607 femmes. Avecl'objectif d'atteindre 12000 dépistées cette année,nul doute que la sensibili-sation fera le compte. Maisau-delà de tout, la préven-tion reste l'arme la plus ef-ficace. Les gestesd'auto-palpation des seinssont aussi vivement et ré-gulièrement conseillés. Encas de suspicion, laconsultation d'un spécia-liste s'impose. Le dépistage est entière-ment gratuit dans lesstructures publiques, sansrisque et sans douleur.Tous les deux ans pour lesein, et tous les 3 ans pourle col de l'utérus.

" Octobre rose " 2016 : une campagne, des innovations et
une mobilisation tous azimuts
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L'ouverture de la Maison d'Alice, avec une cellule
dépistage, est l'une des grandes innovations 

d'octobre rose 2016
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Ici, deux ouvrières agricoles de la société Olam,
heureuses d'avoir été fixées sur leur état
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La prévention reste l'arme la plus efficace, relève Dr Nathalie Ambounda. En cas
de suspicion, consulter obligatoirement un spécialiste.
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Le chef de l'Etat, Ali Bongo Ondimba, et son épouse lors d'une séance de travail
avec des experts sur la question du cancer
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L'objectif de la campagne est de mobiliser davantage de femmes autour
de la lutte contre les cancers féminins.
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